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dans les deux sexes; le bord externe des mandibules est janne soufre. J'en ai 
'apturé de nombreux exemplaires au Mnséum et dans la forêt de Senart. 

Qu'il me soit permis, en terminant, de remercier M. le D" Tosquinet qui 
a bien voulu déterminer mes exemplaires. 


SUR UNE NOUVELLE ESPÈCE DE CÆCOSPHÆROMA , 


pan M. À. Dorzrus. 


M. Armand Viré m'avait soumis, il y a trois ans, un très singulier Iso- 
pode de la famille des Sphéromiens découvert par lui dans la grotte de 
Baume-les-Messieurs (Jura) et que j'ai décrit dans le Bulletin du Muséum , 
1896, p. 138, sous le nom de Cæscosphæroma Virei. Depuis, M. le D" Ray- 
mond a trouvé un Sphéronien d’un genre nouveau dans un cours d’eau 
souterrain de l'Ardèche; la diagnose de ce Sphæromides Raymondi a paru ré- 
cemment dans le même recueil (Bulletin du Muséum, 1898, p. 38). Aujour- 
d'hui, M. Viré me communique un autre Cæcosphæroma de grande taille, 
recueilli par M. Galimard dans la grotte de la Douix, à Darcey (Côte-d'Or). 
Cette nouvelle découverte nous oblige à modifier légèrement l'exposé que 
nous avons donné des caractères génériques du genre Cæcosphæroma, ainsi 
qu'il suit : 


GENRE Cæeosphæroma. 


Corps convexe, se roulant en boule; cephalon comme dans le genre 
Sphæroma , mais dépourvu d'yeux; antennes de la première et de la deuxième 
paire à peu près de même longueur &. Pereiopodes au nombre de six ou 
de sept paires, le dernier segment pouvant étre peu développé. Pleo- 
telson formé par la soudure de tous les segments pleonaux avec le telson; 
pleopodes très minces. Uropodes appliqués et comme soudés aux côtés du 
pleotelson (en dessous); celle soudure peut être complète ou l’exopodite 
peut être encore visible, quoique tout à fait rudimentaire. 


Cæcosphæroma Burgundum nova species. 


Corps grand, convexe, muni de très petits poils punctiformes, espacés. 
Cephalon arrondi antérieurement; prosépistome séparé du front par une 
faible ligne frontale marginale; métépistome très développé; labre grand; 
antennes de la première paire un peu plus courtes que celles de la seconde 
paire, fouet de dix articles (celui de la seconde paire de douze articles). 
Pereion : la partie coxale du premier segment forme en dessous un large 
rebord; pereiopodes du premier segment plus courts que ceux des seg- 
ments suivants; septième segment normal et pourvu de pereiopodes bien 
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développés. Pleotelson très convexe, presque bossu, ne présentant d'autre 
trace de segmentation qu'un petit sillon transversal incomplet; uropodes 
entièrement fusionnés avec le pleotelson dont ils ne forment plus en des- 





Ceæcosphæroma Burgurdum Dollfus. 


u. Cephalon et premier segment pereial, vus en dessous. — b. Dernier 
segment pereial et pleotelson , vus en dessous. —c. Deux derniers 
segments perciaux et pleotelson, vus en dessus. 


sous qu'un épaississement latéral; endopodites et exopodites complètement 
alrophiés. Couleur b'anchätre. Dimensions : longueur, 11 millimètres; lar- 
gcur, 5 millimètres. 


Revision nes Tuniciers nu Mus£um (Famire pes MoreuLinees), 


par M. À. Piızon, 


DOCTEUR ÈS SCIENCES, PROFESSEUR AU LYCÉE JANSON-DE-SAILLY. 


(Laroratoire De M. Le proresseor B. PERRIER.) 


Les Molgulidées appartenant aux collections du Muséum comprennent 
treize espèces différentes, dont huit sont nouvelles; elles se répartissent 
dans huit genres, dont trois sont également nouveaux. 

Ces formes sont de provenances très diverses : 


Deux proviennent de l'expédition du cap Horn (Stomatropa villosa n. sp. 
el Cienicella rugosa n. sp.); 

Une autre, très intéressante, a été rapportée en 1875 de l’île Stewart, 
par M. Filhol, professeur au Muséum ( Molgula Filholi n. sp.). 


M. Lebrun, préparateur à la chaire de malacologie, en a recueilli deux 


